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ber ©bene jebod) fatten bie fraget bie ©org=

fatt oergeffen".

©§ ift nod) allerlei au§ beit ©jpertenbe*

ridjten fyerüotäulefen; biejenigen ber Vertreter

be§ Sftotert ÄreugeS unb beS ©amariterbunbeS

ftimmen miteinanber überein.

©erügt toirb, unb mit DoHem 91ed)t, bei

groei Uebungen, bajj mitten im Transport
bie fd)ematifd) oorgefd)riebene SSerpfleguttg
eintreten muffte, ba bie wenigsten ißatienten
itacE) ben angegebenen SSerletsungen eine foldje

batten einnehmen lönnen, unb „man tjiitte
biefe 3mifd)enDerpflegung gang gut meglaffen

tonnen, benn baburcfi mürbe ber UranSport
nad) rücfroärtS ungebührlich lange auSge=

betont".

©ine liebung tjat bei ben ©Herten feinen

großen Slnftang gefunben. ®aS mar eine

grofje fantonale ©amaritertagung, an ber

über 300 Samariter beiberlei @ejd)tecbtS teil=

nahmen. SbiorgenS üon 8 U£)r an Eintreffen
ber Ueilnefjmer, 8 l!t)r 45 ©otteSbienfte bei=

ber SEonfeffionen, 9 Ufjr 30 Derfd)iebene 2ln=

fpraetjen, um 10 Uljr grfbübung @nppo=

fition ©infturg einer 33rücfe, auf ber gmei ©ar

alpin, belaben mit 31usflügtern, gufammen=

geftopen maren. Um 11 lltjr 15 Sritif,
11 Uljr 30 bereits 33efid)tigung eineS ©pH
talS. ©S ging bocE) etmaS gu Diel im ©iL
tempo unb bementfprecfjenb fiel aud) bie

Uebung nid)t fel)r gufriebenftellenb aus. 9Jian

mu| ficE) aufjerorbentlicb banor hüten, an

folcfjen Sagungen gu Diel machen gu motten,

„als ©angeS üerfagte bie 3ulammenarbeit",
l)eifjt eS, unb baburd) mirb Diel eifrige ©ingeL
arbeit gunid)te gemaetjt.

ältan fann auS Dorftebenbem Diel lernen.

« Trop de thöorie mal digöröe, j)as assez,

sens de realiter, baran feblt'S; aber bie 3iea=

lität läjjt fid) nid)t in ein @d)ema eingmängen,

barum möglicbft fort mit jebem unnötigen
ober übertriebenen ©cbematiSmuS auS ben

3-elbübungen!
Sen §erren ©jperten beS Dtoten ÄreugeS

unb be§ ©amariterbunbeS mollen mir rec£)t

banfbar fein, menu fie in ibrer ^ritif mobL
mollenb anerfennen, ma§ ©nteS geleiftet
mürbe, aber aud) fcbonungSloS tabeln, menn

geljler Dorfommen. 2Bir möchten fie bitten,

aud) fünftig i^re 93erid)te möglicbft auSfübr=

lid) gu geben, benn fie fiitb unS eine mert=

üoüe Ipinterlage für bie in ben Hebungen

geleiftete Strbeit. Diidjt nur ben ©jperten
mollen mir banfen, fonbern aud) allen benen,

meldfe bie Uebungen mitgemacht f)aben. 2Bir

bürfeit febon Derraten, baff burd) bie @j=

perten ja nid)t etma nur bie ©amariter fritU
fiert mürben, benn ein alter Croupier unter
ben Samaritern, meldjer als ©pperte feines
SlrnteS mattete, fcbreibt Dom übuugsleitenben

Ülrgt: „|)err Dr. 36 qualifigiert fid) mebr unb

mel)r als ©amariterargt".
Ser SEuriofität l)a^er sollen mir nodj

ermät)neu, baff Don ben 75 ftfetbübungen 14
beim Dioten SEreug unb 6 beim ©amariter=
bunb nicl)t angemelbet mürben unb beSbalb

auc£) bei ber ?lu§rid)tung Don ©ubDentionen

niebt beriieffiebtigt merben fonnten. ®ieHeid)t
melben fie fieb in biefem 3abre.

Dr. © cb e r g.

Concours de materiel sanitaire
ä Geneve 1926.

Nous avons signalö röcemment (Croix-
Bonge, n° 1, 1927) l'exposition de matöriel
sanitaire organisöe ä Genfeve par les soins
du Comitö international.

A cette occasion un concours eut lieu
et le jury eut ä se prononcer sur les

brancards et leurs appareils de suspension,
les cartes de blessös (fiches mödicales),
les plaques d'identitö et les paquets
individuals de pansement.

La commission internationale, prösidee

par le Dr Reverdin, membre du C. I. C. R.,
etait composöe de personnalitös particu-
liörement compötentes pour juger de l'ex-
cellence des objets presentbs par plusieurs
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pays. Elle se composait d'un italien, d'un
suedois, d'un espagnol, d'un japonais, d'un

beige, d'un frangais, d'un polonais, d'un
hollandais, d'un anglais et d'un americain,
tous medecins des armies de terre ou
de mer.

Au concours pour brancards, 36 modules

furent presentds. Ce concours cornprenait:

1° Montage et demontage dans une
demi-obscurite, la nuit;

2° manoeuvre de transport d'une charge
de 100 kg., en terrain accidents;

3° action de l'humidity et du sechage

consecutif (douche en pluie 12 heures

sur le brancard; sechage et nouvelle

ypreuve de 100 kg.);
4° traversee d'une tranchbe improvisde,

adaptability a des morens de
locomotion ;

5° commodity du transport ä dos

d'homme du brancard repliy et poids
de l'appareil.

«Au cours de ces cinq ypreuves le

jury avait ä apprycier le degry de solidity,
la rdsistance aux injures extyrieurcs, la
sycurity du blessy, son isolcment du sol,

la maniability de l'appareil, la facility de

son montage et dymontage, le mode de

fixation de sa toile, l'interchangeability de

ses parties Constituantes, et enfin toutes
les particularitys favorables ou fächeuses»,
dit le Dr Marotte dans son rapport
(Revue int., n° 96).

« Certaines de ces ypreuves, notamment
celle des montage et dymontage de nuit,
eussent ety dysastreuses aux modfeles autres

que ceux de la Suisse, si les soldats sa-
nitaires mis la disposition de la
Commission par le Colonel Hauser, n'avaient

pas, au prealable, 6td exereys h un manie-
ment parfait de ces modbles par les soins
de l'obligeant et devoue M. Schlemmer.
L'entrainement de ces soldats ä ce manie-
ment aussi varie quo difficile, a vivement

frappy le jury qui en a fylicite l'organi-
sateur et les exycutants.»

Le modfele qui a obtenu le premier
prix est le brancard du Dr Eeverdin de

Geneve, brancard sur lequel le mydecin

inspeeteur Marotte s'exprime comme suit:
«Par la facility de substitution d'une

pihee ä 1'autre, le brancard Eeverdin est

vraiment merveilleux, car il est formy
de 4 parties identiques, s'articulant sans

moyen mäle ou femelle, conditions qui
en assurent la parfaite interchangeabilite.
II y a, dans cet appareil, des trouvailles
d'une ingyniosity remarquable A dos

d'homme, ce brancard n'est presque rien
ä porter, puisque la charge totale qui
est de 10,5 kg. peut etre rypartio sur

quatre porteurs.»
Quant aux appareils de suspension, les

epreuves consistaient en: Support du

nombre maximum de brancards chargys,
solidity, rysistance, ylasticity, fixity, sycurity
du blessy, facility d'accrochage, etc. C'est

l'appareil frangais qui a obtenu la mydaillc
d'or, spycialement ä cause de son adap-
tibility aux brancards de plusieurs pays,
de l'impression de grande sycurity qu'il
donne, et de confort pour le blessy, ainsi

que pour la facility de son transport en

grandes quantitys.
Les pansements individuals ytaient

soumis aux ypreuves suivantes:
a) premibre ypreuve de stbrility, paquet

intact, ensemencement du contenu et

examen bactyriologique consbcutif;
b) ypreuve d'impermyability, immersion

24 heures dans une solution de

kristal-violet;
c) seconde bpreuve de stbrility aprfes

immersion dans de l'eau boueuse

pendant 24 heures;
d) rysistance au chlore gazeux 24 heures;
e) troiAbme epreuve do styrilite et d'im-

permeabilite aprbs syjour de 24 heures

dans l'eau acidulee;
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f) resistance a im frotteraent de 30 se-

condes sur polisseuse d'armurier;
</) enfin, pour les paquets de la marine,

resistance ä Faction de l'eau de mer.

«Pendant la duree de ces epreuves,
l'on devait apprecier la suffisance des

indications exterieures, la facilitö d'ou-
verturc de l'enveloppe, la facilite du de-

pliage, de Fapplication et de la fixation
du pansement, enfin la possibility d'un

emploi ä divers usages.
11 est ä noter que les boites metalliqucs

dans lesquelles certains paquets etaient
enfermds, ont offert en general moins de

garantie ä l'impermeabilisation du contenu

que les autres enveloppes en tissu caout-
choute ou en papier parchemine ou pa-
raffine. »

Les plaques d'identite. Pour identifier
les militaires morts en campagne, toutes
les armees lour font porter des plaques
d'identite soit sous la forme d'un medaillon
suspendu au cou, soit comme bracelet
fixe au poignet. Ces medaillons de forme
ovale ou circulairc sont presque toujours
en metal, quelquet'ois en os, en cellulose
ou en fibrine, suspendus par des cordon

nets ou des chainettes.

Les differents modeles presentes ont ete

soumis ä diverses epreuves de resistance
{chocs, sejour en cau clouce ou en eau de

mer, etc.) devant permettre un jugement
sur la solidite de l'objet, la lisibilite des

inscriptions, la qualite de la fixation.

Enfin les fiche.i medico les (cartes de

blesses) qu'on attache a l'uniforme des
blesses apres le premier pansement fait
par le medecin sur le champ de bataille,
ont ete soumises ä des epreuves de

solidite, de resistance des inscriptions meme

apres immersion dans l'eau. Le meilleur

moyen de fixation de ces fiches parait
etre le fil de fer mince enroule autour
d'un bouton de l'uniforme.

En ce qui concerne la standardisation
des brancards et des appareils de

suspension, la Commission de Gcnfeve n'a

pas pu adopter des modeles-type, et la

question reste ouverte. Pour les paquets
de pansemcnts ct leur standardisation,
les principes suivants ont ete adoptes ä

l'unanimite:

1° Le pansement doit Stre parfaitement
sterile;

2° il doit etre enferme dans deux en¬

veloppes an moins dont 1'une, l'in-
terieure, doit etre impermeable inde-

finiment;
3° sur son enveloppc extericure le pan¬

sement doit porter de fayon apparento
et fixe unc ou plusieurs croix rouges;
sur sa seconde enveloppc il portcra
l'indication clairemcnt exprimee de

son mode d'emploi;
4° le contenu minimum du pansement

doit consist«' en une bände et deux

compresses, l'une de celles-ci au
moins etant fixee ä la bände;

5° le pansement doit £tre plie de telle
fa§on qu'il soit facile ä ouvrir et ä

appliquer;
6" l'endroit par lequel la compresse

doit etre saisie, doit etre indiquti
par un signe bien apparent (fil ou
dessin de eoulcur).

II est bien entendu que les indications
ci-dessus ne constituent qu'un minimum
ä completer en suite d'etudes ultericures.
En effet, la Commission doit se rdunir
de nouveau en 1927 pour poursuivre ses

travaux. II est ä souhaiter que dans sa

prochaine session eile arrive ä formuler
des conclusions definitives, qui, appliqu^es

par les differentes nations, rendront les

plus grands services aux blesses et aux
malades des armües.
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